
La société de l’avoir favorise une frénésie de la consommation qui appauvrit tout le monde :

société du jetable,
société de l’épuisement des ressources,
société de l’insatisfaction.

1. Répondre aux besoins essentiels de la personne humaine et permettre son 
émancipation. 

2. Privilégier les biens communs qui font société plutôt que la consommation à court 
terme.

3. Evaluer différemment la performance économique :

Par exemple, la commande publique sera soumise à une notation social-écologique des entreprises.

Troisième exigence :

Le bien-être
plutôt que le tout-avoir
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